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Le candidat traitera, au choix, l'un des trois suje ts suivants :  
 
 
 

1er SUJET 
 
 

Une parole peut-elle être sans objet ? 
 
 
 

2ème SUJET 
 
 

Tout désir est-il tyrannique ? 
 
 
 

3ème SUJET 
 
 

Expliquer le texte suivant : 
 
 Le plus pressant intérêt du chef, de même que son devoir le plus indispensable, est 
de veiller à l’observation des lois dont il est le ministre1 ; et sur lesquelles est fondée toute 
son autorité. S’il doit les faire observer aux autres, à plus forte raison doit-il les observer lui-
même qui jouit de toute leur faveur. Car son exemple est de telle force, que quand même le 
peuple voudrait bien souffrir2 qu’il s’affranchît du joug de la loi, il devrait se garder de profiter 
d’une si dangereuse prérogative, que d’autres s’efforceraient bientôt d’usurper à leur tour, et 
souvent à son préjudice. Au fond, comme tous les engagements de la société sont 
réciproques par leur nature, il n’est pas possible de se mettre au-dessus de la loi sans 
renoncer à ses avantages, et personne ne doit rien à quiconque prétend ne rien devoir à 
personne. Par la même raison, nulle exemption de la loi ne sera jamais accordée à quelque 
titre que ce puisse être dans un gouvernement bien policé3. Les citoyens mêmes qui ont bien 
mérité de la patrie doivent être récompensés par des honneurs et jamais par des privilèges : 
car la république est à la veille de sa ruine, sitôt que quelqu’un peut penser qu’il est beau de 
ne pas obéir aux lois. 
 

ROUSSEAU, Discours sur l’économie politique (1755) 
 
 

1 ministre : serviteur. 
2 souffrir : accepter. 
3 policé : réglé. 
 
 
La connaissance de la doctrine de l'auteur n'est pas requise. Il faut et il suffit que 
l'explication rende compte, par la compréhension précise du texte, du problème dont 
il est question. 
 


